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Renforcement des partenariats et de la localisa1on de l’ac1on humanitaire en RDC 
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Après la célébration de la Journée internationale de l’aide humanitaire, le 19 août dernier à 
l’UNIGOM, les activités se sont poursuivies autour du thème « Agir pour l’humanité ». 

Le vendredi 28 août 2026, une journée d’échanges consacrée au rôle des organisations 
nationales, aux enjeux de localisation, au renforcement des partenariats et à la participation des 
organisations communautaires dans la réponse humanitaire en RDC a été organisée au Centre 
d’accueil Caritas, en présence des représentant(e)s des organisations nationales et 
internationales, des organisations à base communautaire (OBC), des agences des Nations Unies 
et de différents acteurs humanitaires. 



Déroulement 

Les échanges se sont ar1culés autour de trois panels principaux : 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Le premier panel a porté sur le rôle des 
organisations non gouvernementales nationales 
dans la réponse humanitaire en République 
démocratique du Congo ainsi que sur les 
principaux défis auxquels elles sont confrontées, 
notamment en matière de protection, d’accès aux 
ressources et de participation aux mécanismes de 
coordination humanitaire. 

Les échanges, réunissant des représentants de la 
CONAFOHD, du Laboratoire de la localisation, 

de l’UOFH et du Start Network Hub RDC, ont permis de mettre en évidence la contribution 
essentielle des organisations nationales, particulièrement en raison de leur proximité avec les 
communautés affectées et de leur connaissance des réalités locales. 

Les discussions ont également souligné la nécessité de renforcer leur accès aux financements, 
aux espaces de décision et aux mécanismes de coordination, tout en améliorant les mesures de 
protection destinées aux acteurs nationaux qui interviennent dans des environnements 
humanitaires complexes. 

À retenir : le renforcement de la localisation passe par une meilleure reconnaissance du rôle des 
ONG nationales, un accès plus équitable aux ressources et une participation effective aux 
processus de décision humanitaire. 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Le deuxième panel, modéré par Samuel 
Matabaro, a été consacré aux relations de 
partenariat entre les organisations 
nationales et internationales. Les échanges 
ont réuni notamment LM International, le 
Programme alimentaire mondial (PAM), 
CAFOD et Save the Children autour des 
forces, des acquis et des aspects 
nécessitant des améliorations dans les 
collaborations existantes. 

Les échanges ont porté sur les expériences 
de collaboration avec les organisations nationales, les défis liés à la localisation ainsi que les 
conditions nécessaires à la construction de partenariats plus équilibrés. Les participants ont 
notamment insisté sur l’importance de la confiance, de la transparence, du partage des 
responsabilités et d’une meilleure reconnaissance de l’expertise des acteurs nationaux. 

Le panel a également constitué un espace d’échange permettant aux différentes parties de porter 
un regard critique sur leurs pratiques et d’identifier des pistes d’amélioration pour renforcer la 
complémentarité entre acteurs nationaux et internationaux. 

À retenir : la réussite de la localisation nécessite de dépasser les modèles de partenariat 
traditionnels pour évoluer vers des collaborations fondées sur la confiance, l’équité, la 
responsabilité partagée et une prise de décision plus inclusive. 

Le troisième panel a porté sur la place et la responsabilité des plateformes ainsi que des 
mécanismes d’accompagnement des organisations à base communautaire (OBC) et des ASBL 
dirigées par les femmes. 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Les échanges ont mis en évidence l’importance de ces structures dans le renforcement des 
capacités organisationnelles, l’accès à l’information, la mise en réseau et la représentation des 
organisations communautaires dans les espaces de dialogue et de coordination humanitaire. 

Une attention particulière a été accordée aux difficultés rencontrées par les OBC, notamment 
leur accès limité aux financements, aux espaces de décision et aux mécanismes de coordination. 
Les participants ont souligné que la localisation ne peut être pleinement effective sans une 
implication réelle des organisations communautaires, particulièrement celles dirigées par les 
femmes, qui jouent un rôle important dans la réponse aux besoins des populations et dans la 
recherche de solutions au niveau local. 

À retenir : les plateformes et 
mécanismes d’accompagnement 
doivent contribuer davantage à créer 
des passerelles entre les OBC, les 
organisations nationales et les acteurs 
internationaux afin de renforcer leur 
participation, leur autonomie et leur 
capacité à influencer les décisions qui 
concernent leurs communautés. 

 

 

 



 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

La journée d’échanges s’est clôturée dans une ambiance conviviale et fraternelle par une photo 
de famille réunissant les différents participants, marquant ainsi la fin de cette rencontre 
consacrée au renforcement des partenariats et à la localisation de l’action humanitaire en RDC. 

Une clôture symbolique qui témoigne de l’engagement collectif à faire progresser une action 
humanitaire plus inclusive et davantage ancrée dans les réalités locales. 
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